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calm et Lévis
;
que ies premiers sont oubliés et exé-

crés, tandis que les pauvres soldats, les pauvres mili-

ciens et les pauvres sauvages du vingt-huit avril,

reçoivent aujourd'hui l'apothéose la plus magnifique

qu'il nous soit possible de leur donner ?

N'enseignera-t-il pas aux peuples de l'avenir, que

les guerres et les haines d'un siècle sont les amitiés

et les alliances d'un autre siècle, que la face des em-

pires change, que les empires eux-mêmes s'écroulent
;

qu'une seule chose reste debout, la mémoire des

braves ?

Ne dira-t-il pas qu'après avoir lutté sur terre et sur

mer dans les arts de la guerre et dans ceux de la paix,

dîins les sciences, où elles ont produit Pascal et

Bacon, Newton ei Cuvier, Laplace et Herschell, dans

les lettres où elles ont placé au faîte de l'intelligence

humaine, Bossuetet Milton, Shakespeare et Corneille,

Lamartine et Byron, notre ancienne et notre nouvelle

mère patrie, désespérant de pouvoir se vaincre l'une

l'autre, se sont décidées à dominer réunies le reste du
monde.

Ne dira-t-il pas qu'après l'oubli séculaire de tous

les souverains et de tous les gouvernements, le puis-

sant allié de notre gracieuse souveraine, le neveu de

l'illustre empereur qui, dans l'universalité de son

génie, avait réalisé cette parole d'un ancien, nil

humani alienum à we, au milieu des préoccupations

sans nombre d'une époque où se décide le sort de

l'Europe et de la civilisation, s'e8t souvenu d'un mil-

lion de Français oubliés sous le drapeau britannique,

d'un peuple qui surgit aux yeux de la France comme
une apparition d'outre-tombe !
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